LA LETTRE de Louis Esparza            n°47       Pont St Esprit, le 20 septembre 2009

Du pain et des impôts : centre ville, on tourne un téléfilm sur le pain maudit. Affaire qui a marqué notre commune il y a maintenant près de soixante ans. 

Et certains de dire : si l’on proposait au producteur de faire un téléfilm sur une affaire plus récente, actuelle même : les impôts maudits ? Il économiserait les décors artificiels, les voitures d’époque, et même les figurants et les artistes, tous les protagonistes étant-là, toujours en place. Et en plus … succès assuré pour le téléfilm. 

Baumet en pleine forme : tous les matins avant 8h il est à la mairie, où il occupe toujours le bureau du maire. Et il s’en occupe, il n’y a qu’à lire le tract qu’il a sorti le 17. Résumé :

1/ Si les impôts sont trop élevés, il n’y est pour rien. C’est la faute du Préfet et de l’Etat. 

2/ Il a re-galvanisé les siens pour leur ôter toute velléité de démission (ce que Chailloux envisageait de faire récemment).

 3/ Les agitateurs, il va tous les traîner en justice, et ils paieront des dommages et intérêts, ce qui rapportera de l’argent à la commune.

 4/ Enfin, on est heureux d’apprendre qu’il n’a pas démissionné pour raison de santé mais, ‘’dans un esprit de conciliation’’ (sic), suite à la rencontre qu’il a fait croire avoir eue avec le préfet ( rencontre dont on apprenait deux jours après qu’elle n’a jamais eu lieu).

Le problème pour Baumet, c’est qu’il ne trompe plus personne. Tout le monde sait bien que les chiffres qu’il avance sont complètement bidonnés, et qu’il ne peut rien faire contre le préfet et l’Etat, vu que des impôts si élevés ne sont que la conséquence de la situation catastrophique dans laquelle il a mis les finances de la commune. 

Quant aux procès anti-contestataires, c’est exactement le même cas de figure qu’à Nice, où l’avocat réclame plus de 200 000 Euros de frais d’honoraires. 

Conclusion, Baumet est toujours en pleine forme, et les mécontents n’ont qu’à bien se tenir et faire des économies pour payer leurs impôts car, à ce rythme…on n’est pas sortis de l’auberge !

La manif du 18 : l’effet conjugué de l’arrivée des feuilles d’impôts et du tract de Baumet a fait descendre une foule de manifestants dans la rue, et de là, à la mairie, pour l’occuper quelques heures. Bref, si Baumet est en pleine forme, les manifestants aussi.

La nouvelle vague : Baumet va si bien et son activité est telle, qu’on ne peut que le suspecter d’avoir instrumentalisé quelques prétendus dissidents du PS, qui vont monter le groupuscule nouvelle vague, qui d’entrée annonce ne pas s’opposer à la majorité (on l’aurait deviné). 

Sur YouTube, on peut voir le leader de ce groupuscule animer une association où l’on voit Baumet évoluer comme un poisson dans l’eau… 

Bref, une nouvelle vague trop chargée d’écume pour remplir les urnes.

Les procès anti-manifestants : en mandatant, sans avis du Conseil Municipal, un cabinet d’avocats pour engager pas moins de vingt procédures contre tous ceux qui manifestent d’une façon ou d’une autre, la majorité s’est engagée de façon pour le moins contestable. D’autant que le précédent de Nice est là pour étayer cette contestation.
Il semble donc pour le moins logique d’alerter le Préfet et la Chambre Régionale des Comptes, et surtout, saisir le Tribunal Administratif, si possible en référé, pour contester la validité de la mission confiée à Me de Castelnau et la bloquer. 

Si personne ne le fait, si le préfet et la CRC ne font rien non plus, au final, ce sera aux contribuables de payer la douloureuse, et il fait nul doute qu’elle sera salée … comme à Nice.

La pensée du jour : tout pouvoir est méchant dès qu’on le laisse faire ; tout pouvoir 

                                  est plus sage dès qu’il se sent jugé. ( Alain)
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